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C
omme tous les ans, le

Lycée hôtelier organise

une journée d’intégra-

tion et l’édition 2011 s’est

tenue hier à l’auditorium. Cette

manifestation cible les classes

de BTS, aussi bien en tourisme

qu’en hôtellerie-restauration (les

deux filières enseignées au Lycée

hôtelier).

Des intervenants professionnels

du secteur, tels que Teva Jani-

caud du GIE Tahiti Tourisme,

Thierry De Jaham du groupe

Sofitel en Polynésie, Jean-Marc

Mocellin de l’hôtel Interconti-

nental et, enfin, Nicolas Gau-

thier de l’hôtel Le Meriden, ont

pris à tour de rôle la parole. Ils

ont expliqué leurs attentes dans

le secteur touristique et hôte-

lier.

Face au pessimisme des uns et

des autres, il fallait garder le

moral au beau fixe, rassurer les

étudiants. “Pour la première fois,

nous avons invité des représen-

tants de grands hôtels. Ils vien-

nent pour dire ce qu’ils attendent

de nous, de nos élèves”, précise

l’enseignante en économie-ges-

tion, Christine Lao, coordina-

trice de l’opération.

Cette journée a permis d’orga-

niser l’assemblée générale de

l’association Matareva, une asso-

ciation loi 1901 regroupant des

étudiants du Lycée hôtelier, et

de renouveler le bureau. Désor-

mais, elle est menée par Taiana

Fare-Bredin, étudiante en 1re an-

née de BTS Tourisme. Ensuite,

un débat a eu lieu entre pro-

fessionnels et étudiants. Troi-

sième point fort de la journée,

les témoignages des anciens étu-

diants au sujet de leurs expé-

riences lors des stages, de mai

à août 2011 en métropole ou en

Polynésie française. “C’est une

journée d’intégration des post-

bacs et pour les étudiants de mise

à niveau. Cela ouvre une oppor-

tunité sur des emplois. Il existe

aussi une mobilité pour ces

jeunes”, complète, pour sa part,

le proviseur du Lycée hôtelier,

Guy Corby, en poste depuis la

rentrée 2009.

En cours d’année, il y aura des

Work shop dès janvier ou février

2012. Les qualités requises sont

la mobilité, la patience, des atouts

en langues étrangères et la

connaissance de la culture poly-

nésienne. Cela aboutira à l’ac-

quisition de réelles compétences.

Un prix pour les élèves de BTS

hôtellerie, pour la première fois,

a été annoncé. Une promotion

pour le meilleur élève. Ce prix

est épaulé par le conseil des pro-

fessionnels de l’hôtellerie, dont

le vice-président est Jean-Marc

Mocellin. Malheureusement, il

n’y a pas de prix pour les étu-

diants en BTS tourisme.

Le Lycée hôtelier compte, cette

année, 700 étudiants, toutes

filières confondues dont 140 étu-

diants en BTS. K
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LYCÉE HÔTELIER - Journée d’intégration

K Fidèle à sa tradition,
le Lycée hôtelier
a organisé une journée
d’intégration destinée aux
classes de BTS tourisme
et hôtellerie-restauration.

K L’édition 2011 s’est
déroulée hier et, pour
la première fois,
en présence
des professionnels
du tourisme et
de l’hôtellerie, qui ont
expliqué leurs attentes
et participé à un débat
avec les 140 étudiants.

K La nouveauté
est la mise en place d’un
prix pour le meilleur élève
en BTS hôtellerie et
la première promotion
ne sera connue que
l’année prochaine.

En 3 pointsA

- Présidente :
Taiana Fare-Bredin
- Vice-président : James Horoi
- Trésorier : Terii Faatauira
- Trésorier adjoint :
Arnold Tetuanui
- Interlocuteur de tous les

élèves avec les profs :
Jean-Paul Mafutuna
- Assistante de Jean-Paul
Mafutuna : Chelsea Emery
- Secrétaire : Matthieu Vasseur
-Secrétaire adjoint :
Maxence Cazalot

Le bureauA

À l’auditorium, des étudiants des cinq classes de BTS, soit environ 140 élèves.

Les intervenants de l’hôtellerie avec Jean-Marc Mocellin
du groupe Intercontinental Beachcomber, qui investit encore
dans un hôtel écologique à Tetiaroa.

“Je viens d’être élue présidente de
l’association Matareva. Je suis une ancienne élève du Lycée Paul
Gauguin en Terminale STG spécialité en communication et ges-
tion des ressources humaines.
Pour les grandes actions à venir, notre association a prévu de met-
tre en place deux actions d’envergure. La première concerne la
foire au vin dans tous les magasins Champion, et la seconde action
aura lieu le samedi 10 décembre au Lycée hôtelier où nous avons
invité des chefs cuisiniers à préparer notre soirée autour du thème
“Les quatre éléments”. Des chefs cuistots renommés, venant des
restaurants réputés et des grands hôtels de Tahiti. Ainsi, l’ensem-
ble des fonds récoltés serviront à financer le déplacement des étu-
diants vers la métropole pour leur stage professionnel de l’année
prochaine. Bien sûr, il y aura encore d’autres événements. Le
bureau, venant tout juste d’être constitué, on ne sait pas encore
ce qu’on mettra par la suite dans notre calendrier événementiel.
L’association fait des actions comme faire des ventes à but com-
mercial, etc. Nous nous réunirons prochainement pour détermi-
ner le programme pour l’année 2011-2012.”

RéactionE

Taiana Fare-Bredin,
étudiante en première année
de BTS Tourisme

“Financer
le déplacement
des étudiants
vers la métropole”

Vous revenez d’un stage profes-
sionnel effectué en métropole, pouvez-vous nous en dire un peu
plus ?
J’ai effectué mon stage en métropole du 4 mai jusqu’au mardi 23
août 2011 à l’hôtel Four Season de Provence. J’ai appris à mieux
m’organiser, à anticiper les choses. J’ai même encadré sept sta-
giaires.

Vous étiez combien de Polynésiens à effectuer votre stage dans
le même hôtel ?
On était cinq. Dans ce métier, tu ne regardes pas les heures.
Lorsqu’il y a beaucoup de clients, on a toujours besoin de main-
d’œuvre. Comme je suis toujours volontaire, alors j’ai accepté de
travailler plus. J’étais dans le département relation client dans l’hé-
bergement. Lorsqu’un client de l’hôtel se plaint d’une fuite d’eau
du robinet dans sa chambre, j’appelle tout de suite la maintenance
pour effectuer une réparation. J’ai déjà travaillé dans l’hôtellerie,
j’ai de l’expérience dans ce domaine depuis cinq ans maintenant.

Apparemment, vous connaissez bien le secteur touristique, vous
avez une pension de famille ?
Non, pas du tout. Lorsque les vacances scolaires arrivent, je pro-
pose mes services comme extra. C’est ainsi que j’ai pu travailler
au Saint-Régis de Bora Bora, au Relais Mahana, etc. J’ai fait des
extra d’un jour, d’une semaine et, le plus long, c’était de deux
mois.

Vous comptez poursuivre vos études ou bien la vie profession-
nelle dès l’année prochaine ?
Je compte continuer mes études jusqu’à la Licence, mais j’ai eu
beaucoup de propositions de recrutement même de la part de
Four Season de Provence, là où j’ai fait mon stage. J’irai peut-être
ou pas. Je réfléchis, mais mon objectif est de devenir directeur
d’hébergement.
Depuis 2006, j’ai pratiquement fait tous les secteurs qui touchent
au tourisme. Je suis très motivé. Maintenant, je suis élu vice-pré-
sident de notre association, Matareva.

Quelles langues étrangères maîtrisez-vous ?
Je parle l’anglais, l’espagnol et un peu de japonais car j’avais pris
l’option japonais au Lycée hôtelier durant trois ans et après je n’ai
pas repris.

Quel message aimeriez-vous faire passer aux étudiants qui doi-
vent faire l’année prochaine leur stage en métropole ?
Il faut être courageux pour se séparer de sa famille. Il faut être aussi
déterminé, motivé et aimer ce qu’on fait, sinon ce n’est pas la peine
d’y aller plus loin. Je dirais aussi qu’il ne faut pas rester unique-
ment dans ses acquis étudiés en classe, il faut de la pratique.

InterviewE

James Horoi
étudiant en 2e année
de technicien supérieur
en hôtellerie et restauration

“Il faut être
courageux
pour se séparer
de sa famille”

Les BTS font leur rentrée


